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Essal SUu 1a Structure littaeraire du SaAaume 100

Pıerre Auffret Lyon

STruUuCtTLUre 1lLitteraire ‚Le 100 est l1impide SsSaries
d’invitations 1b-2 SUu1V1es Saries considerations

Ky (3 Nn 'entendons 1C1 qu ' apporter quelques
indications comple&nmentaires mettent relieftf la facture poetique
texte, ä partir des rapports qui S'y ]ouent eNtr les unites que

rappeler. transcrire le selon
M1LSe Page aciıilitera la Lecture atude
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OUuUS adoptons 1a Lecture 1w, VeC 1a plupart des cCommentalres, Ou
YOuveraıt Les justifications. vre propositiıon pourrait jouer (8)11111{=

argument faveur de ce lecture, ([89)11111(= le particulier



examınerons SUCCEeSS1vement l1es rımes, les lettres es, 1’ensemble
1-—-4 1b-2//4, ‚Le S 3L, pu1s la 13

raire du poeme son entıer.

1b- 4 , correspondent, deux Lr1Mes [l äa‚ e 2a 2b,
puis en 4a et 4b. Mais de 3 ä 5 nous lisons par contre deux rimes en ü ou ö,
soit d + 6 en 3b et c, puis 6 en 5b et c. La rime est m&e plus riche de 3c

5C puisqu'on 1 ıFa 13 -tÖ. la fin 1b-' stique cen:
1SONS les L1LMeS -nÄä, pulis -n . manıere  H semblable, stique

1nı stique central 1L1isons les deux rımes —-dä, pul1s
=dÖö., Ces transıtıons ä/ü-8 aCı  gNant heureusement le PaSsage
chaque 01S AA SEn jubilante O, la reflexitl 1a AT ,
les que: don: n ' avons parle COMpOrtent respect1ivement finale

um 3a) yhwnh 5a) y d’une certaine maniere relief Ces

derniers. 1b-2 NOU! 1Lisons 'I‘€ TeIMe 1 Ämw de ÄC,

Cette derniere expression est SEIICOLEe manılıere  — designer Yahve. W,

KLI-h '1'5 peut dire Ta 1 la partenaire de Yahve: c ’ est S  tTe la
TerTY'! est invitee ( celabrer Yahve Diıeu O, benir cdirait

les deuxX rimes finales de SoN COM annonCcees 3C chacune
des express1ions COOrdonn&ees (“mw wS’'n mrcytw) annonCcen: eurs
finales les r1Mes de ÄCc (-mw) 5C (-tw) Cette derniere reMarqueE
O considerer ensemble 35 CE la sulte de notre tu
confirmera, ma1ls toutes es 1a precedent s'enscrivent le

parall&lisme SOUVEeNT. releve de 1b-  NI O,
maıntenant les lettres initiales stique. Celle

cCcentre 1b- (”ain) re  ve 2a 36} pPuUis Ce.
centre de (he) se re  au  me de 4 (de 3b ä 4c), ce  suggere

ensemble 1-—-4 sS’articulen: SUCCEeSS1vement 1b-2 3 puis 4,
lettres initiales des st1iques exträmes les deux uın itas centrales OI1

cent, lettres les SuUulvant respectivemen: , les lettres

initiales des stiques extr&nes du poeme, soit D + H de 3a ä 1b et H + W de
AÄC SC ; Ssuggere symetrie concentrique de "en:!

COrrespol alıen respectivement les extre&mes les un ites cen:

ans noOotrre v  etude du V. malis aussı ans nOotre TrelevE&e ına de emploi
des PIONOMS dE  gnant Yahve.



1b-2 AVE ä AVt SUCCESS1ON, 1es es,
D + H se retrouve de 3a ä 3b, et de maniere analogue nous lisons K + L de
ba O - 1C1 aussi don les deux premiers st1iques 1und:

enfin de 1b-2 ä 4 que les stiques exträmes camnmencent tous deux par H (1b
4c) Mmals les st1iques les plus proches 4a) CcCammencant

d’ailleurs 1C1 lä le Z imnpera dernieres Y  S confirmen
la presentation classique du selon parallelisme AB//A'B'

les premieres 1Nd1CatıOns d’'ım ensemble 1- d’une symetrie
concentrique 1’ensemble O, lLeur reCeVvVOLr quelque confirmation

Bien qu'ils n'y so1ent disposes la V manıere  — AUT: remarque
invıtatıion COMPOrTe tro1ıs impera’  S, emploient des

propositions naoaminales (et propos1ıtion O, personnel 3b)
d'’'abord plus A  pres 1b- Ä: les premlier dernier st1iques, ÄCc CO

portent la pr  ition lamed_ SU1LV1e OLT yhwhnh, SOÖ1LF d’'un suftffixe S'y
C sSt1iques respectivement 1 ""ım le Sulvent

1L’autre le precedent COomportent parallele des introduits la

preposition beth: plus L1es stiques les plus
4a introduits le E imperatif b'w. vo1ıt

la symetrie  Z autour de

1b-' (IHRYW )
|°BDW )
Bl

|HWDW )

Considerons donc le v.3 ainsi encadre. En 3b nous pouvons remarquer
al des designations Yahve (hw' .. 'W) aVl es
fideles ST 'nhnw) Y les independants extr&mes,

En conJ]uguant Lles relev2&s des lettres ınıtıales et des rimes, pourrait
eNCOXTe LECIMALIQUEIL OMNe uUunNe correspondance en la Yrıme de et
1°1nitiale de Tn et 1Llä donc ans Lle st1ique central, et peut-ätre
EeINNCOLE Lle PasSssage de DS— 0, — de 3a 4a , premiers stiques 1C1 et 1
OMMMNe celui, ınverse Orte, de S O LS—- de Ur - Seconds
stiques Or et Mailis, reconnalissons-le, butin OUuUuUS semble Crop
malgre POUrX prendre la valeur d’un indice de compositlon.



les suffixes au centre . En 3a came en  NOous n'’avons ici comnme 1ä que
designations Yahve, yhwn hw” 3a, le PILONOIN G

3b, deux O01S le suffixe -w e 3C; rappelan: la designation
Yahve Va sutffıixe la aılleurs 3: vaut la de

consSidarer les initiales des CONS

Yahve, SO1LT. —3  apres d”’w  C ky yhwh (et arl retenant. le Wd 1ia la
construlite WS ’n mrcytw) :

H h
SO1Lt L’affirmation Q 11 est Dieu (hw' '1hym) 7 pu1ls
concerne son rapport ä nous et  e rapport ä lui. De Hä ' dans la
deuxi  EMe ligne C1-dessus AdVUl1s les deux PILONOAS inde] hw!'

'nhnw. deux Superposes SON: des con7]onctions de CcCOOrdination.
Ces MENMEeS  G peuvent ENCOTE S€ SpOser U  ME E:

—nw)
—nw)

Icimvoitl'amadraxerxtde'parfletfl(+°) etceluide°parW(+ '
W. sulLt le deuxieme dOonNnC 1' avantdernier, N

le Qnr le premier rappelle le deuxieme. Centraux

CONMMEeNCENT. chacun terminant "7!1W vVOolLt 1C171 agencemen:
synétriqu;e4 relief le stique eC|  gen: S61 1Son

Nous ONC C: u  D petite symetrie croisee, parallele ans 1’emploi
leredes persOoONnesSs (3eme Yahve, nOus) , concentrıque ans 1’emploi des

formes independantes (aux extremes) suffıxes (aux centres) des
PrONOMS , symetriıe qu1i pourralit ONC s'acrire: AbaB. fonctıon
"structurante" des PILONOIMS rencontre ans d’autres tcextes, K Parl
xemple PILOPDOS du Ps 272 NnOtTrLre La Sagesse bäti ma ılıson (Fribourg/
Sulsse et Göttingen, OBO 4 415-6, ote
EN retenant le dernier erme de chaque element, mals les euxX premiers



dire Cce que Yahve a fait pour nous et ce que nous sonmes envers lui. S’'ila
agı ainsl, 91 fa*t. c'’'est manıfestation S€ POUVOLFrS
Dieu (3a) NOUS devenons son peuple, le  oupeau de SQ

(3cC) Joignant ces remarques ä celles que nous avons faites ä propos
1b- 4, CcONstatons quUEe NOUS IVONS 1b- un ensemble construit

elon symetrie centrique nette. contexte, la
recurrence Aame: (+ yhwh) 1w) O, 1w) _% signifi-
Ca  on. La d&marche ä faire aupres de ce Yahve prend sa source dans notre
appartenance Vis-ä-vis 1u2; Dieu fait, dont
le peuple, de la ]Jo1le la ubilation accompagnent cette

Mais bien entendu le psaume se  avec le v.5 que nous devons
maıntenant prendre considaration POUVOLiFr tudier la structur:!
tteraire 1L’ensemble. trOiSs propositions d plus plus
longues, voıent SE cCorrespondre, apres le les

g:wb 7 1cwlm hsd, wcd-dr wd. "MwNntW, pUulSs yhwnh les 1.Xes
wr S'y rapportent. ailleurs le z te le Er

parallelisme formel voulons Eexamıner Q, present. premier stique
1C1 Ky uhwh, deux Sul vant O, 1L'’'int&erieur
stique 3a, mals etant separes extremite&es du stique 5a .

K avVvons distin w[/ 'nhnw MW wS ’n mrcytw‚
Lisons 1Cwlm hsdw PE wdr "mwntw. les
SUCCESSives

EL

E

du dernier, 15 @
(1hy)M

CSNW
{ nhnw)

CMW (wW)S(')N...
Ouü 1L’on ‚705 % @ que $ et M de um retrouven respectivement
de 'nl_mw, mals erme de IMW tandıs que le niıittial de C E&nw
etrtrouve ans celui de 'MW , mals 1la fın du meme MOT equivalemment
erme de wS’n, pPar Ou 171en Vo.”. COl ul!| d’annonce um de
'n}_mw MNW et pPar CEnw de Cmw WS AB NoOous Le peuple de Dieu, Lle
roupeau de celui qu1l OuSs arr

11



correspondent L, pPUuLlS cela sS’a7jouten!
d’assonances O, SM K Rappelons 1a KiMme finale

identique 1C1 lä 8 deux V SOM enfin les seuls Q,
leur deux Wa de coordination, enchainant aınsı les

affirmations destinees O fonder les Saeries d’ impera: Juxtaposes 1D-—-
deux VV . EeNCat le VE considererons Q, present

dernier

premiere la Structure OR n Z  TYe du . est tres simple pourrait
SE symboliser

A.B,. B Z a.b a’ D'
les designant les imperatifs, les MOTtTS aVl 1LXeSs W y les deux

precisions ıntrodultes D Mais pretons effets de Y 1LMeSsS
dw de O, Iw, lettres init.iıales b- 4f.) N (bis),

Surtout O, la recurrenCce la racıne ych (btwah. hwdw) y disposons
ST NOtrre Verset:

b('’')w imper.) (“ ryw)
(I_1;rtyw) bt

hwWwdwWw I w

(rk)w (imper.) Nn mw)

Lecteur VOLt alors COrrespondre daebut du Verset. 1a
SUCCEeSS1LON d’un imperatif COMMENCANT D, SULV1 de —  premiere

e deux ignes centrales Ci-dessus, es COOMMeEeNCENT.
L’une 1 1T racıne ych 1Nnıssen S derniere

* Wr 31.SONS deux vocalises SUCCEeSS1.vement
A, puls, 1Nversement quelque sorte, , HWDW vocalises
SUCCEeSsS1 vement (ici 13 apres Y O, deux vocalis@e&as
SUCCEeSS1vement o S€  S€ PassSe 51 hwdw 1Iw empruntaıit

Ta TraCcine verbe, puls CUONSONMNNE finale res| t1.vement
derniers ‚.1ements  Z des deux premiers stiques, ir C® MNOU!

aVONS designes C1-dessus sigle C bthih btwch, 1.um 1’autre,
le VOLt, COAanMmMenCENT. les MEMES  V CONSONMNNES Pn C formel -

On notera aussı Les recurrences de H, N, S/S et M de \nhnwoü se correspondent WL et L, puis S et wW°. A cela s’'ajoutent certains effets  d'assonances de WLW... °MW... °MW ä LWIM... W...5. Rappelons la rime finale  identique ici et lä (-TW). Les deux wv. 3 et 5 sont enfin les seuls ä  comporter en leur terme deux waw de coordination, enchafnant ainsi les  affirmations destinees ä fonder les series d’imperatifs juxtapos&s de 1b-2  et 4. Les deux wv. 3 et 5 encadrant le v.4, nous considererons ä present ce  dernier.  A premiere vue la structure litteraire du v.4 est tres simple et pourrait  se symboliser par  ABIO B' CL /a /a D'  les A designant les imperatifs, B les mots avec suffixes -w, C les deux  precisions introduites par b. Mais prö@tons attention aux effets de rimes de  dh ä dw came de 1lh ä Ilw, aux lettres initiales b- (4f.) et S (bis), enfin  et surtout ä la recurrence de la racine ydh (btwdh... hwdw), et disposons  came suit notre verset:  b(')w  (imper.)  &(Szyw)  btwdh  (hsrtyw)  bt (h) Ih  hwdw  1w  b(rk)w  (imper.)  S (mw)  TLe lecteur voit alors se correspondre du de&but au terme du verset la  succession d’un imperatif commencant par b, et suivi par un mot de premiere  consonne &. Quant aux deux lignes centrales ci-dessus, elles cammencent  l'une et 1'autre par un mot de racine ydh et finissent par une derniere  consonne 1. De B'W ä BRKW nous lisons deux b vocalise&s successivement O et  A, puis, inversement en quelque sorte, de BTWDH ä HWDW deux d vocalises  Successivement A et U (ici et lä apres O), et de BTHLH ä LW deux 1l vocalis&s  Ssuccessivement A et O. Tout se passe coame si hwdw lw empruntait tout  d’'abord la racine de son verbe, puis sa consonne finale respectivement aux  derniers e&le&ments de chacun des deux premiers stiques, Soit ceux que nous  avons designes ci-dessus par un sigle C, bthlh et btwdh, qui l'un et l'autre,  on le voit, commencent par les m&mes consonnes b + t. Ainsi donc, formel-  5 On notera aussi les recurrences de ', H, N, $/S et M de 'n1_mw ..< WS 'n  "mwntw.  mrCytw ä hsdw..  12WS N"mwntw.mr “ytw hsdw.



lement, les dernieres propositions verset empruntent D
premieres, indications formelles d’ailleurs

COrrespondance CONTENU. PEICEVIA peine la

progression entrt: les deux demarches venır Jusqu ' aux portıques, pulis de
benir le Nom ailleurs actıon de gräce L1ouange Ne font qu ' accom-
PagNer les deux indiquees Lles deux premiers stiques, d1s

AUNEeS invitas adresser explicitement l1u2 NOtrre actıon de

gräce hwdw Iw. VOoOlt donc S1 1b- encadraient v.3 agence
d’ıune manlıere  A concentriquement, - C

drant d les COrre:  CeSs entre ayant donner
ul doubleC demarches proposees än E insıste
fortement les rapports entr: Yahve I1OUS y le v.5 depla-

accent Yahve 1ui:  — NEMeEe fidelite, verite,
telles SoN les ralısons doivent 1NC1liter Q, la ProOpOsee

lLitteraire "en:! est dOon« conf irmee selon le paral-
121isme 1b- le cependant. puisqu'i MOU!

paru que 3 constituait coamnme un centre en 1b-4 et 4 un autre en 3-5. Notons
d’ailleurs I10OUS distingue quatre ements 1C1

quatre propositions Y mals FrO2S seulement 1b- trois propositions
: 1ä) cela n'est donner 1'ensemble

concentrique, les VV . contredistinguent 1b-2 1b-

mnoteraqueda.nsleres_tedupsatmeklh'r_setd°w (de par son contenu)
restent parallele. 4-5,. a
puisqu'i. est present Q, les st1ques le destinataire tinal
demarches des reflexions PropOseeS, considarons les ment.ions SUCCEeSS1ves

de Yahve, que ce soit par son nam m&ne ou par quelque pronom. Nous pouvons
CUAMMENCETr dresser le tableau SU1Van: colonne correspond ın

stique)
1b- yhwnh yhwn

yhwh hw w"  + —W 1s
—w —. (bis)
yhwh RA

De 1b-2 ä 5 nous passons de deux emplois du Nom suivi d'un su suffixe ä un



emploi SU1LV1. euX suffixe. la dernie: colonne (derniers
stiques a centre enplois suffixe, mals iUX

extröämes. De 1b-2 ä 5 nous passons de un ä deux emplois du suffixe, et de
maniere semblable troı1ıs r quatre enplois suffixe.

premieres FEA UE: accaompagneraien plutöt 1 *aspect concentrique 1L’en-

semble (3 1b- 5) plus la progression
texte du d&but vers la fin on notera dans les premiere et deuxie&me colonnes  A,
d'abord les SUCCEeSS1ONS uhwh hw W y puis les reCuUurrenCeSs

de yhwh et -w de 3 ä 5. Deux emplois de yhwh en 1b-2 le c&dent ä un seul en
B maniere semblable quatre emnplois suffixe O, -

les ment.ıons Yah' paraissent-elles reparties mals

sS'’'inscrire la structure litteraire IMOXCEAaAU simultanement elles

indiquent es icient. est COUrFTt, mals point 1 art

AVt lequel G: Ffüt ecrit.
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